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le rayon de soleil... que, sous l'influence enveloppante de 
sa vertu aimable, tous ceux qui l'entourent doivent se 
sentir heureux et devenir meilleurs...

Mais, à côté de cet apostolat, discret et muet, un autre 
genre d’apostolat plus actif, s’offre à l’Enfant de Marie; 
c’est celui que « sœur aînée », elle peut, elle doit exercer 
auprès de ses petits frères et de ses petites sœurs, ou que 
« tante », elle peut également exercer auprès des petits 
neveux et des petites nièces. C’est en cela surtout qu’elle 
est, pour la mère de famille une aide, un appui moral de 
tous les instants.

Que de fois, en effet, une mère chrétienne, comprenant 
la gravité des devoirs qui lui incombent, souffre de ne 
pouvoir remplir sa tâche, aussi parfaitement qu’elle le 
voudrait... Absorbée par mille préoccupations, par des 
soins à donner à des enfants plus jeunes, elle ne peut pas 
assez veiller sur les autres. Devra-t-elle alors abandonner 
à des domestiques, à des mains étrangères, ces chères 
petites âmes dont Dieu lui a confié la garde ?... Non, sa 
fille aînée est là... C’est elle qui sera sa remplaçante. C’est 
elle, l’Enfant de Marie, qui se fera l’Ange Gardien visible 
de ces petits, leur première éducatrice, leur « petite ma­
man » comme ils disent. C’est elle qui dirigera vers Dieu 
les premières lueurs de leur intelligence et les premiers 
battements de leur cœur; c’est elle qui leur façonnera 
une âme chrétienne; c’est elle, en un mot qui se fera leur 
« catéchiste ».

La voyez-vous, le soir, près de la table de travail, en­
tourée de son jeune auditoire ?... Les devoirs sont achevés, 
les études profanes sont interrompues; c’est l'heure du 
catéchisme. D’un mot, d’un regard, elle rappelle à l’ordre 
l'étourdi garçonnet ou la fillette rieuse et, debout, grave­
ment, récite la prière. Les petits répondent lentement 
pieusement... La leçon commence. Ce sont, d'abord, des 
interrogations adressées aux plus grands sur le chapitre


